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DANS l’ancienne alliance, l’Eternel n’a 
jamais donné de révélation autrement que 

par son esprit ; même son Fils bien-aimé a dû 
passer par cette filière pour que le plan divin 
lui soit complètement révélé. La vision de son 
œuvre s’est déroulée devant lui au moment où 
il est devenu l’Agneau de Dieu, mais pas avant. 
Le livre était cacheté de sept sceaux, symbole 
de ce qui est profondément caché, complète-
ment ignoré et ne peut être reconnu que par 
un être entièrement désireux d’ouvrir le livre 
et digne d’en rompre les sceaux.

Lorsque nous pouvons à notre tour ouvrir le 
livre, dont les sceaux ont été rompus par notre 
cher Sauveur, nous avons une vision claire du 
Royaume. Dans notre vie journalière, nous enre-
gistrons de nombreux manquements et fautes, 
simplement parce que la vision du Royaume 
n’est pas assez nette devant nous. Lorsqu’elle 
est assez claire à nos yeux, notre âme réagit et 
nous pousse à faire tous les efforts.

L’Eternel a toujours marché par la foi. Il nous 
le propose également, car Il se soumet lui-même 
à ce qu’Il conseille, étant toujours d’accord avec 
les principes qu’Il préconise. Il nous invite à 
suivre la même voie que notre cher Sauveur, 
l’Agneau de Dieu. L’Eternel est toujours capable 
d’exécuter toute sa volonté, et aucun aléa ne 
provient de sa glorieuse personnalité.

C’est ainsi du reste que tous les mondes 
existent par la puissance de son esprit. Jusqu’au 
moment où nous avons reçu la véritable connais-
sance des voies divines, notre vue était limitée 
à la petite boule qu’est la terre. Nous ne cher-
chions pas à voir plus loin; l’immensité nous 
dépassait. Mais au contact de l’Eternel, nous 
avons eu une échappée dans les régions loin-
taines, au-delà des frontières de la terre. Notre 
horizon s’est élargi, et nous avons embrassé d’un 
seul coup d’œil l’univers tout entier, comprenant 
la terre, les innombrables systèmes solaires, 
etc.

Tout émane de l’esprit de Dieu: l’univers dans 
son ensemble et dans tous les détails. L’apôtre 
Pierre, poussé par l’esprit de Dieu, a prononcé 
certaines paroles qui peut-être le dépassaient 
beaucoup lui-même, comme cela m’est arrivé 
à moi aussi. Par exemple, en dictant le premier 
chapitre du Message à l’Humanité, je ne me 
rendais pas du tout compte qu’il s’agissait là 
de si grands trésors. Ce n’est que peu à peu, 
au fur et à mesure que je me suis nourri de 
son contenu, que j’ai pu discerner la loi des 
équivalences, la loi de l’équilibre. Il m’a fallu 
tout d’abord pratiquer personnellement ce que 
j’avais apporté et m’y rallier de tout mon cœur 
pour comprendre toute la profondeur de ce que 
j’avais écrit, sous l’inspiration divine.

La révélation divine a déjà, dans un sens, 
été donnée à Noé, puisqu’il a compris que si 
les hommes continuaient à se conduire comme 
ils le faisaient à cette époque, un déluge serait 
inévitable. Les gens de son temps n’ont pas pu 
le comprendre, ils se sont moqués de lui ; c’est 
seulement lorsque la loi des équivalences s’est 
manifestée par un désastre sans précédent qu’ils 
ont reconnu la sagesse de Noé. Mais c’était 
trop tard pour eux.

Il en est de même pour nous. Il existe des lois 
strictes que nous devons absolument observer. 
Si quelqu’un a enfreint la loi, s’il l’a violée, que 
faut-il faire pour le rétablir? C’est alors que le 
salut divin intervient; il est montré symbolique-
ment comme un rouleau, un livre cacheté de 
sept sceaux dans la main de l’Eternel. Personne 
ne peut résoudre le problème que celui qui est 
capable de décacheter le livre qui contient la 
solution. Le problème est de rétablir ce qui a 
été détruit.

Nous possédons aujourd’hui le volume La 
Divine Révélation. Il dépeint d’une manière 
merveilleusement détaillée l’œuvre de l’Eternel, 
le mystère de la piété qui a été vécu durant 
tout l’âge évangélique. Nous pouvons dès lors 
contempler par la foi les contours de cette œuvre 
grandiose. Avec ces précisions, nous puisons des 
joies intenses dans cette vision. Toutefois, c’est 
seulement en travaillant à sa réalisation que 
nous discernons toute l’ampleur et la sagesse 
de l’œuvre de l’Eternel.

Il faut qu’une résurrection intervienne pour 
faire revivre tous ceux qui ont été effacés de 
la terre et ceux qui en disparaîtront encore. 
Mais avant la pleine manifestation de ces résur-
rections, il y a une œuvre inouïe à accomplir. 
Evidemment, nous nous occupons surtout des 
humains. Cependant, l’œuvre de rétablissement 
réalisée par notre cher Sauveur englobe aussi 
les anges tombés. Elle agit également en leur 
faveur, car notre cher Sauveur les a rachetés. 
C’est lui tout seul qui a été le prix correspon-
dant au rachat des anges déchus.

Pour le rachat des humains, le Seigneur 
Jésus a une associée, c’est son épouse. Quel 
immense privilège de discerner ce glorieux 
plan d’amour, de comprendre la valeur du sa-
crifice! Le renoncement ne m’était pas du tout 
agréable quand je suis entré dans la lice. Mais 
lorsque j’ai pu sonder le plan divin, quand j’ai 
compris la grandeur de l’honneur fait au petit 
troupeau de porter avec Christ le fardeau des 
iniquités des humains, afin d’oser participer 
à leur rédemption, j’ai été enthousiasmé. J’ai 
trouvé cet idéal sublime. Etant ainsi profon-
dément encouragé, j’ai pu mettre de côté mon 
égoïsme. Le plan divin s’est précisé à mes yeux 

dans toute sa splendeur et sa gloire lorsque j’ai 
accepté réellement les conditions.

C’est seulement quand on est complètement 
désireux de vivre les conditions que l’œuvre de 
Dieu nous devient compréhensible, mais pas 
avant. Quand la vision du Royaume est ainsi 
claire et lumineuse, ce qui nous paraissait ardu 
devient facile, en regard de la gloire immense 
qui s’attache à l’appel divin. L’apôtre Pierre a 
aussi ressenti des transports d’allégresse. C’est 
pourquoi il a parlé des plus grandes et des plus 
précieuses promesses. Quand nous faisons le 
nécessaire, les promesses deviennent réelle-
ment vivantes pour nous et peuvent nous rendre 
participants de la nature divine. Si nous avions 
à chaque instant de la journée la vision nette 
et précise de l’appel céleste, nous ferions des 
pas de géant. Malheureusement, il y en a très 
peu parmi nous qui l’ont d’une manière assez 
permanente pour courir fidèlement la course. 
C’est une situation à réaliser par la foi.

Comme je le rappelle souvent, le prophète 
Elisée, placé en face du danger, avait la vision 
de la protection divine; par contre son serviteur 
ne voyait que le danger. La situation était iden-
tique pour les deux, mais vue par chacun sous 
un angle différent; aussi, l’un était tout à fait 
tranquille, dans la joie et la confiance, tandis 
que l’autre était tremblant, agité. Pour nous 
aussi, nos réactions diffèrent suivant l’angle 
sous lequel nous nous plaçons.

Dans l’Apocalypse, nous trouvons des dé-
monstrations glorieuses du Royaume qui vient. 
Au fur et à mesure que le mystère de la piété a 
été vécu, le mystère de l’iniquité s’est dévoilé. 
Actuellement, les voies divines sont devenues 
tellement claires et précises qu’il n’est plus 
possible d’être dans la confusion. Même en 
lisant le chapitre 12 de l’Apocalypse parlant 
de la papauté, on ne peut plus faire d’erreur; 
pourtant, de nombreux commentateurs ont cru 
qu’il était question de notre cher Sauveur dans 
ces passages, alors qu’il s’agit seulement du 
mystère de l’iniquité.

Le mystère de la piété est caché aux hu-
mains, parce qu’ils ne sont pas habitués à vivre 
l’altruisme. Dans le royaume des ténèbres, on 
ne peut pas pratiquer l’altruisme. Ceux qui 
désirent vivre l’altruisme se meuvent dans le 
Royaume de Dieu, bien qu’ils soient encore 
mélangés au royaume des ténèbres; ils sont 
protégés par l’Eternel qui les garde et les bénit. 
Le Seigneur Jésus dit en effet à ses disciples: 
«Vous êtes dans le monde, mais vous n’êtes 
pas du monde.»

Lorsque la vision du Royaume est nette à 
nos yeux spirituels, c’est une puissance mer-
veilleuse qui nous encourage, nous soutient et 

Vivons la piété!
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nous donne des ailes pour courir la course. Elle 
maintient ouvert devant nous le livre de la piété. 
Quand nous le feuilletons, en pensant à tous les 
bienfaits que l’Eternel nous a accordés et nous 
donne encore, nous sommes dans l’allégresse.

Par contre, lorsque nous ouvrons le livre du 
mystère de l’iniquité et pensons à toutes les 
méchancetés qui nous ont été faites, en res-
sentant encore de l’aigreur et de l’amertume, 
nous sommes dans l’agitation. Nous avons des 
pensées de rancune dans le cœur, qui pourraient 
aller jusqu’à la haine envers ceux qui nous ont 
fait du mal. Sous l’action de l’esprit démoniaque, 
notre ambiance peut changer en un instant; on 
peut devenir mécontent, de mauvaise humeur, 
se mettre en colère. Par contre, celui qui se 
maintient sous l’influence de l’esprit de Dieu, 
qui a le livre de la piété ouvert devant lui et 
qui est capable de le lire couramment en se 
souvenant de tous les bienfaits de l’Eternel, est 
rempli de reconnaissance envers Dieu. Il n’a 
qu’un désir: Vaincre le mal par le bien.

Pour atteindre ce but, il faut s’associer à la 
noble cause du Royaume, dont le plan d’intro-
duction est tracé dans le rouleau du livre. L’ob-
servation de ce plan nous mène à la gloire du 
petit troupeau associé à son Chef et Maître, notre 
cher Sauveur. C’est aussi le témoignage des 
humains rétablis, qui reçoivent l’évangile éter-
nel, ce message transmis au travers des siècles 
et qui arrivera jusqu’au dernier des ressuscités. 
C’est la bonne nouvelle du rétablissement de 
toutes choses dont Dieu a parlé anciennement 
par la bouche de ses saints prophètes.

Si tous les humains comprenaient ce que nous 
savons aujourd’hui, ils seraient émerveillés. Ils 
quitteraient leur vie insipide, qui les conduit six 
pieds sous terre, et s’associeraient à cette œuvre 
grandiose de bénédiction et de bonheur. Mais 
les hommes vivent dans une ignorance complète 
du merveilleux plan divin. Ils se conduisent 
d’une façon tout à fait contraire aux exigences 
impérieuses de leur organisme; c’est pourquoi 
leur existence se termine misérablement par la 
destruction de leur corps.

Efforçons-nous d’ouvrir le livre du mystère 
de la piété et de le maintenir ouvert, tout en 
tenant fermé le livre du mystère de l’iniquité 
auquel nous ne voulons plus du tout nous asso-
cier. Unissons-nous tous intimement à Celui qui 
nous a tirés des ténèbres à la lumière, afin de 
réaliser les sentiments de notre cher Sauveur.

C’est une délicieuse goutte de rosée pour 
notre âme de ressentir les impressions si bienfai-
santes de l’amour divin révélé en Jésus-Christ, 
notre cher Sauveur, et de sentir qu’elles s’im-
prègnent profondément dans notre mentalité. Il 
faut tout faire pour l’amour de Dieu; le moindre 
travail doit être fait au nom du Seigneur en vue 
de le réjouir, lui témoigner notre reconnaissance 
et notre affection en existant pour le bien de 
notre prochain.

Quand nous côtoyons un frère ou une sœur, 
nous devons voir en lui ou en elle le commen-
cement de la vie en Christ. Ainsi, nous avons 
toute facilité de lui faire du bien, d’enthousias-
mer son cœur, de lui apporter la consolation et 
la tendre affection divines. Nous sommes ainsi 
un immense encouragement. Par notre exemple 
et notre ligne de conduite, nous manifestons 
pratiquement à ceux qui nous entourent la 
vision du prophète. Ils s’enthousiasment à leur 
tour et désirent aussi développer le caractère 
de leur grand et noble Berger.

L’apôtre Jean déclare dans son épître que 
celui qui ne confesse pas Jésus-Christ venu en 

chair est l’antéchrist, c’est-à-dire que celui qui 
prétend être un disciple du Seigneur tout en ne 
vivant pas le programme réservé au Christ est 
l’antéchrist. On voit quelle profondeur, quelle 
puissance de pensée Jean avait déjà dans son 
cœur. C’est pourquoi il dit dans sa première 
épître: «Ce que nos yeux ont vu, ce que nos 
mains ont touché concernant la parole de vie.» 
Cette glorieuse vision a profondément impres-
sionné l’apôtre, elle a pénétré son âme de part 
en part. Il était certain de ce qu’il apportait et 
parlait avec une assurance absolue.

Jean dit encore: «Nous savons que nous 
sommes passés de la mort à la vie parce que 
nous aimons les frères.» L’amour de Dieu se ré-
vèle en nous lorsque nous vivons le programme 
divin, il ne peut pas être réalisé autrement; si 
nous ne remplissons pas les conditions, toute 
la vision nous échappe. Nous ne pouvons pas 
vibrer avec ce magnifique idéal et nous n’avons 
pas la capacité d’ouvrir le livre et de nous en 
nourrir. Lire le livre, c’est vivre la vérité, c’est 
changer son caractère et acquérir les sentiments 
qui étaient en Jésus-Christ.

Le Seigneur a exprimé cette profonde pen-
sée dans le premier chapitre de l’Apocalypse: 
«Heureux celui qui lit, et ceux qui entendent.» 
Ils voient la révélation de l’amour divin mani-
festé en Jésus-Christ venu en chair et confessé 
dans ceux qui sont fidèles et décidés à glorifier 
et sanctifier le saint Nom de l’Eternel.

Réjouissons-nous donc de toute notre âme 
de ce merveilleux message: «Qui est digne 
d’ouvrir le livre?» c’est-à-dire d’avoir cette 
merveilleuse vision du salut que l’Eternel offre 
à tous les hommes capables de recevoir les 
impressions profondes de la grâce divine. Le 
monde est terriblement suggestionné, et nous 
aussi. Nous n’avons pas toujours la possibi-
lité d’ouvrir le livre de la piété, mais, comme 
Eve, nous ouvrons souvent le livre de l’ini- 
quité.

Eve était devant un mystère; elle ignorait ce 
qui arriverait en ouvrant le livre de l’iniquité, 
en prenant le chemin de la désobéissance avec 
Adam. Ils ont tous deux goûté d’une façon très 
douloureuse les effets du mystère de l’iniquité, 
les fruits de la désobéissance. Adam ayant res-
senti qu’il était nu s’est caché. A la question 
posée par l’Eternel: «Où es-tu?», il a répondu: 
«J’ai entendu ta voix dans le jardin et j’ai eu 
peur parce que je suis nu, et je me suis caché.» 
Le Seigneur a aussi dit à Laodicée qui se croyait 
riche et pourvue de tout: «Tu ne sais pas que 
tu es pauvre, misérable, aveugle et nue.» Telle 
était la situation de Laodicée; c’était aussi celle 
d’Adam et celle de tous ses descendants.

Adam et Eve ont goûté tout d’abord la 
connaissance du mal. Ce fut pour eux un terrible 
malheur. L’effet désastreux s’en est fait sentir 
sur leurs premiers enfants, puisque Caïn a tué 
son propre frère Abel. Le mystère de l’iniquité 
agissait déjà. Plus tard, le mystère de la piété 
a été révélé par notre cher Sauveur. C’est lui 
qui a décacheté le livre en venant sur la terre 
se présenter comme l’Agneau de Dieu portant 
les péchés du monde.

Par attachement pour son Père céleste et par 
miséricorde pour l’humanité déchue, le Fils de 
Dieu a souffert la mort de la croix. Aussi l’Eter-
nel l’a souverainement élevé et lui a donné 
un nom au-dessus de tout nom. A notre tour, 
nous devons ouvrir le livre. Nous le faisons en 
marchant d’une manière digne et fidèle dans 
les voies divines. Mais beaucoup au milieu de 
nous ne courent pas la course avec la fidélité 

et le sérieux voulus. N’ayant pas la vision nette 
devant les yeux, le courage leur manque pour 
faire les pas nécessaires. Un combat continuel 
se manifeste alors en eux, et l’adversaire a sou-
vent le dessus par les sentiments amers qu’il 
leur fait éprouver.

Nous devons combattre le bon combat de la 
foi pour résister à l’adversaire. Si nous le pour-
suivons avec fidélité et zèle, ce combat devient 
pour nous une source de joie et de bénédiction, 
parce que le Seigneur nous assiste continuel-
lement et nous aide à garder devant les yeux 
la glorieuse vision du Royaume qui vient. Les 
Ecritures nous montrent les 144 000 membres du 
petit troupeau fidèle qui ont pu gravir la mon-
tagne de Sion et fermer définitivement le livre 
de l’iniquité en ouvrant complètement le livre 
de la piété. C’est ce que nous devons réaliser 
si nous voulons être des plus que vainqueurs. 
L’Eternel nous donne tous les encouragements 
nécessaires pour combattre avec un plein succès 
le bon combat de la foi.

Tous ceux qui formeront Sion, la nouvelle 
Jérusalem, la sacrificature royale, auront reçu 
l’immortalité, la nature divine. Pour illustrer 
cette merveilleuse splendeur, notre Seigneur 
Jésus donne la description suivante: «Les justes 
resplendiront comme le soleil dans le Royaume 
de leur Père.» Il est ajouté: «La ville n’a besoin 
ni du soleil ni de la lune pour l’éclairer, car la 
gloire de Dieu l’éclaire, et l’Agneau est son 
flambeau.» Tous les êtres célestes et particu-
lièrement «la grande multitude» recevront 
quelque chose de la magnificence et de la 
gloire divines, ils refléteront aussi la souveraine 
sagesse, l’amour divin, la justice et la toute-
puissance donnés au Christ, afin qu’il répande 
les bénédictions comme un fleuve qui arrose 
toute la région traversée.

L’humanité rétablie est comparée à une mer 
de verre, semblable à du cristal, d’une transpa-
rence et d’une limpidité parfaites. Après avoir 
goûté amèrement le résultat de la pratique du 
mal, de la lecture du livre de l’iniquité, elle a 
été purifiée par le feu et rachetée par le sang 
de l’Agneau. Elle peut, elle aussi, chanter un 
cantique de louanges à l’Eternel.

Devant ces radieuses visions d’avenir, nous 
sommes grandement stimulés à délaisser la 
course égoïste du monde qui lit le livre du mys-
tère de l’iniquité. Tenons donc ouvert le livre 
de la piété, de l’altruisme, afin de glorifier le 
saint Nom de l’Eternel et celui de notre bien-
aimé Sauveur.
 ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫ 

Questions pour le changement
– du caractère –

Pour le dimanche 9 juin 2024

1. Notre vision du Royaume est-elle assez claire 
pour nous pousser à tous les efforts?

2. Face au danger, que ressentons-nous: la 
protection divine ou l’angoisse?

3. Nous conduisons-nous encore d’une façon 
tout à fait contraire aux exigences impérieuses 
de notre organisme?

4. Tenons-nous fermé le livre du mystère de 
l’iniquité auquel nous ne voulons plus nous 
associer?

5. Le moindre de nos travaux est-il fait au nom 
du Seigneur, et pour le réjouir?

6. Poursuivons-nous avec zèle et fidélité le 
combat, qui devient ainsi une source de joie 
et de bénédiction?


